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 Synthèse janvier 2018

POMME Un commerce plus fluide
L'activité reste soutenue tout au long du mois avec une bonne fluidité des ventes tant sur le
marché intérieur qu'à l'export (Europe du Nord), générant ainsi, un bon déstockage pour
l'ensemble des variétés. 
Sur le marché régional, l'offre réduite par manque de volumes, principalement en Golden et
Gala,  permet  un  raffermissement  des  prix  avec  un  déstockage  régulier  et  rapide.  La
demande intéressée devient parfois difficile à satisfaire, ce qui nécessite un étalement des
commandes dans le temps.
Vers l'Angleterre, les sorties faibles jusque là, se développent en toute fin de mois avec des
lots de qualité bénéficiant d'une revalorisation de leur prix. 
Vers  le  grand export  maritime,  les  sorties  sont  plus  mesurées  en  raison de la  position
défavorable de l'Euro face au dollar  mais  la  demande accrue des pays européens vient
compenser le recul des transactions maritimes.
Les niveaux de prix pour cette période se trouvent nettement supérieurs à la campagne
précédente ainsi qu'à la moyenne quinquennale (+20 % à + 40 % selon les variétés).

Prix départ station, €/kg

GOLDEN cal. 170-220g
plateau 1 rang

GRANNY cal. 170-220g
plateau 1 rang

GALA cal. 170-220g
plateau 1 rang

Janvier 2018
Décembre 2017
Janvier 2017
Moy. 5 ans 

1,14
1,00
0,88
0,82

1,05
1,03
0,94
0,89

1,24
1,14
0,95
0,9

CLEMENTINE
CORSE

Une fin de campagne rapide
  

Les  volumes  du  mois  de  janvier  sont  très  faibles.  Les  gros  opérateurs  terminent  la
campagne  avec  une  demande  plus  importante  que  l'offre  présente  sur  le  marché.  La
campagne se termine rapidement pour la majorité des opérateurs. Les prix 2018 sont très
fermes et sont supérieurs de 30 à 45 % par rapport à la moyenne quinquennale.

Qté 
Prix départ station, le kg

Cal.2 Cal.3 Cal.4

Janvier 2018
Décembre 2017
Janvier 2017
Moy. 5 ans 

     568
12 727
  1 124

/

2,50
2,40
2,15
1,95

2,45
2,35
2,10
1,93

2,20
2,09
1,75
1,50



SALADE Une dégradation du marché en milieu de mois

Sur la lancée des fêtes de fin d'année, la demande reste présente en tout début de mois sur
toutes les destinations. Le produit se valorise ensuite beaucoup moins bien, notamment à
l’export  où la  concurrence  de  l’Italie  en particulier,  bride  les  prix  au  plus  bas.  Ainsi,  la
moyenne  mensuelle  de  la  Lollo  Rossa,  produit  cœur  d'export,  est  bien  en  deçà  de  la
moyenne quinquennale. 
En  milieu  de  mois,  la  météo  favorise  le  développement  des  salades  et  l'offre  devient
supérieure  à  la  demande.  Le  marché se  dégrade vite,  les  cours  chutent  à  des  niveaux
inquiétants pour la production. 
La  conjoncture  s'améliore  les  tous  derniers  jours  du  mois  avec  de nombreuses  actions
promotionnelles et une baisse des volumes disponibles, mais seulement sur la France.

Qté vendue
en nb de têtes

Prix départ station, €/la pièce

Batavia blonde Lollo Rossa 

Janvier 2018
Décembre 2017
Janvier 2017
Moy. 5 ans 

36  616 100
33  103 200
30  847 000

0,46
0,48
0,78
0,45

0,45
0,43
0,89
0,59

TRUFFE Des cours très hauts pour une quantité de truffes très faible

Ce mois de janvier se caractérise par une offre très faible, la plus faible de ces cinq dernières
années (baisse de l'ordre de – 60 % à -80 % par rapport à la moyenne quinquennale). 
Cette très faible offre, d'une truffe de bonne qualité, se répercute directement sur des prix,
qui  par  voie de conséquence,  sont très élevés pour  la  période (+ 67 % par  rapport  à la
moyenne quinquennale). 
La demande reste très réticente devant ces niveaux de prix. La concurrence de L'Espagne,
malgré des conditions climatiques peu favorables, pèse désormais sur le marché et devient
le principal fournisseur des conserveurs français. Le Sud-Ouest français garde toutefois dans
son ensemble une offre correcte qui est en passe de dépasser celle du Sud-Est en termes de
tonnage. 
La qualité est dans l'ensemble très correcte pendant tout le mois.

Marché de production
de
CARPENTRAS (84)

Offre marché 
en kg 

Prix production en €/kg

TUBER MELANOSPORUM

Janvier 2018
Décembre 2017
Janvier 2017
Moy. 5 ans 

121
202
175

752
840
506
451



Bilan de la campagne tomate 2017

En 2017, la tomate régionale tire son épingle du jeu

Dans une conjoncture nationale décevante et un contexte de baisse des achats de tomate par
les ménages, la production du Sud-Est a su tirer son épingle du jeu. A l’inverse de celui de la
tomate  bretonne,  le  cours  moyen  2017  de  la  tomate  régionale  est  supérieur  à  l'année
précédente. La production régionale a pu s'appuyer sur son orientation croissante vers les
variétés à « goût » côtelées et sur la nombreuse population touristique estivale. 

Une campagne favorable aux productions du Sud-Est 
La  campagne  2017  de  tomate  dans  le  Sud  Est  se  distingue  de  la  conjoncture  nationale  par  des  prix
supérieurs à l'année précédente en grappe (cœur de marché) et  par un bon équilibre de l'offre avec la
demande locale, en particulier au cours de la période estivale, lorsque la population augmente sensiblement.
En effet, le cours moyen pondérée de la tomate grappe du Sud-Est atteint 1,27 €/Kg en 2017 pour 1,20 €/Kg
en 2016,  alors même qu'en Bretagne il  baisse à 1,10 €/Kg en 2017 après 1,15 €/kg en 2016 (cours à
l’expédition, de mars à fin septembre).

Une population estivale qui dope la consommation régionale
La campagne a débuté en mars dans le Sud-Est. La production de grappe a rapidement progressé en mars
pour atteindre son apogée fin avril - début mai. Le début de campagne est porteur  : sur cette période, les
prix sont supérieur de 20 % à la moyenne quinquennale.
Ensuite, la demande régionale dynamisée par l'arrivée des vacanciers a permis de mieux résister à la baisse
générale des prix constatée sur les autres bassins de production et particulièrement dans la principale, la
Bretagne.  De  plus,  le  bassin  provençal  a  ré-orienté  sa  production  vers  le  segment  des  variétés  dîtes
anciennes, de type côtelées (Marmande), et de type Cœur de bœuf depuis plusieurs années. Ces productions
plus  qualitatives  concernent  non  seulement  les  tunnels  en  production  de  plein  sol,  mais  a  progressé
également en hors sol.  Leur part de marché croissante a atténué les effets  des deux périodes de crises
conjoncturelles, début juillet et début août (13 jours de crise conjoncturelle en 2017). 

Un campagne terne sur les autres bassins de production
Globalement pour les autres territoires, la campagne 2017 est marquée par une demande peu dynamique de
fin mai à fin septembre. La météo fraîche et peu ensoleillée de mai sur la moitié nord du pays a freiné la
consommation. 
Ensuite, le  beau temps généralisé sur la France à partir  du mois d’août,  placerait  les jardins familiaux
comme le principal concurrent des producteurs français, et ce jusqu'à fin septembre.
S'il n'y a aucune donnée objective récente sur ces jardins, ils sont pourtant systématiquement évoqués par
l'ensemble de la profession tout au long de la campagne estivale. Ce constat semble cohérent, d'autant plus
que  la  production  professionnelle  nationale,  reste  inférieure  à  la  campagne  précédente  bien  que  les
concurrents belges et hollandais soient absents cette année.  
Sur l'ensemble de la campagne, les achats par ménage baissent en tomate de près de 7 % en 2017. (source
FAM world panel kantar) 

Une production nationale en baisse avec une production Sud-Est qui demeure stable
En 2017, la production demeure stable dans le Sud-Est qui conserve et consolide sa place de deuxième
bassin de production. Au plan national, la production est estimée en baisse de 9 %, sous l'effet de la chute
de production de l'Ouest de la France (-22%), premier bassin producteur en France. 
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